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Ceux qui mènent les actions... 

Ceux qui collaborent aux actions... 

Ceux qui financent... 

LES ACTIONS BATIMENTS filières HS 

Améliorer la biosécurité en 
élevage est une priorité 
pour la filière  porcine,  

notamment dans le cadre d’Ecoantibio.  

Une mission de l’IFIP va permettre de mieux 
former les techniciens à l’hygiène en élevage et 
au nettoyage - désinfection . Ce dernier volet 
fera également l’objet d’une formation pour les 
chauffeurs.   

Ces actions doivent permettre d’améliorer la conduite sanitaire et technique en filières hors-sol 
en lien avec la maîtrise et le renforcement du bien-être animal. Elles sont portées par 
la FRCA, en collaboration avec l’IFIP, le CIRAD et les filières porc et volaille. 

Porcs Améliorer le bien-être 
animal en réduisant  
les pododermatites, 

lésion de la voute plantaire du poulet  récurent et 
en lien avec les litières: tel est l’objectif de cette 
action menée par le CIRAD.  
Cette action doit permettre d’améliorer la gestion 
technico-économique et le confort des animaux 
en travaillant sur la qualité des litières. 

Volaille 

HORS SERIE 
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L’Epidémiosurveillance 

Prélèvement pour 
analyse en élevage 
volaille 

LES ACTIONS SANITAIRES  

Porté par le GDS, ce réseau est en lien avec Animal-Risk Océan Indien. 
 
Dans un contexte insulaire qui nous protège et nous expose, l’enjeu de la santé animale est à la fois        
sanitaire et économique.  
Il est important de mettre en place un réseau d’épidémiosurveillance pour toutes les filières, afin de         
connaître la situation sanitaire des autres îles et éviter que certaines maladies ne rentrent à la Réunion, mais 
également pour mieux surveiller ce qui se passe sur notre territoire (contrôler l’évolution de certaines       
maladies, détecter rapidement les phénomènes anormaux pour pouvoir réagir rapidement et de façon      
efficace). 
 
L’action porte sur 3 axes: 
 - lister les maladies à surveiller prioritairement (en lien avec les filières animales et validées en CROPSAV)   
 - définir les protocoles de surveillance (en lien avec les filières, les vétérinaires…) 
 - analyser les données et lancer des alertes (surmortalité, apparition de processus pathologiques…) 
 
Pour ce faire, le GDS développe un portail internet qui permettra de centraliser les données (résultats labo, 
visites véto, équarrissage…) avec un accès sécurisé pour les éleveurs, les vétérinaires et les coopératives. 

La qualité de l’eau 

Un réseau spécifiquement consacré à la Surveillance 
Epidémiologique des maladies des Abeilles, SEA, a été mis en 
place début 2016 avec des ruchers sentinelles répartis sur l’île. 
L’objectif est de pouvoir faire une détection rapide en cas 
d’entrée du Varroa destructor, de la loque américaine ou du petit 
coléoptère des ruches.  Mais également d’opérer une 
surveillance locale des ruchers et de suivre leurs mouvements 
sur le territoire. 

ZOOM 

Les salmonelles  

essais avec différents dispositifs 
de filtration, de traitement ou de 
nettoyage des biofilms. 
 
L’action est conduite pour les   
filières volailles, ruminants et 
porcs. L’objectif étant d’apporter 
une solution adaptée aux élevages 
en lien avec leurs contraintes  
d’approvisionnement. 
 

Cette action conduite par le GDS vise à améliorer la 
qualité de l’eau de boisson dans un contexte         
d’approvisionnement multi-sources et souvent       
contraint aux épisodes pluviométriques saisonniers. 
Il s’agit de faire un état des lieux pour connaître la 
qualité de l’eau en tenant compte des ces paramètres 
dans les différentes zones de l’île, puis de mener des 

En lien avec le plan salmonelles, cette action dédiée à 
la filière volaille comporte 2 volets:  
 - Identifier les facteurs de risque de 
recontamination des bâtiments entre 
2 bandes. Basé sur les résultats 
d’enquêtes menées dans 54       
élevages sur toute l’île, l’objectif est 
d’identifier les freins et leviers pour 
améliorer la prévention, notamment sur le volet      
nettoyage - désinfection. 
 - Lutter contre les ténébrions en limitant l’utilisation 
d’insecticides en élevage et en faisant des essais de 
lutte biologique (tests de champignons                 
entomopathogènes). 
 

L’objectif de cette action est de renforcer la biosécurité 
et d’améliorer l’offre de conseil en élevage. 
Cette action est menée en étroite collaboration avec 
les coopératives AVIPOLE et CFS. 

Désinfection d’un 
bâtiment volaille 



Il s’agit, dans un 1er temps, de faire un état des lieux en mettant en 
place un protocole d’étude. Celui-ci  prend en compte l’ensemble 
des   indicateurs de reproduction et de mortalité pour déboucher 
sur une typologie des cheptels (performances techniques) et de 
sélectionner un panel de 70 élevages à investiguer. Cette 2nde 

étape, de terrain, se fait au travers de l’enquête commune 
(facteurs de production, paramètres individuels et comptage des 
tiques) et est couplée à des prélèvements sanguins. 
 
Les résultats de cette enquête doivent permettre de faire ressortir 
les facteurs de risques. Une fois identifiés, un plan d’action sera 
mis en place via du conseil en élevage, de la formation et un suivi 
mortalité/fertilité afin d’améliorer ces facteurs. 

LES 
ACTIONS 
POUR LES 
FILIIERES 
BOVINES 

Qualité sanitaire du cheptel 
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Troupeau de 
vaches allaitantes 
À Notre Dame de 
la Paix 

Une problématique de base posée par les professionnels: quels sont les facteurs individuels et les modes de 
conduite associés à l’infertilité des mères et à la mortalité des veaux en élevage bovin naisseur? 

Une grande enquête globale est menée, en amont des actions sanitaires 
bovines, auprès de 70 éleveurs allaitants et 50 laitiers pour récolter un 
maximum d’informations sur les pratiques d’élevage (reproduction, 
renouvellement, alimentation, sanitaire, conduite des prairies, lutte contre 
les vecteurs, résultats technico-économique...). Cette enquête prend 
également en compte la perception des éleveurs sur leur système.  
Elle est couplée à des prélèvements sanguins sur les animaux dont les 
analyses permettront de faire remonter les données sur le statut initial 
des animaux. 

Infertilité des vaches et mortalité des veaux 

 Cette action est menée par le GDS 
et le CIRAD, en collaboration avec la 
SICA REVIA. 

L’objectif est de comprendre les émergences cliniques 
de ce virus pour mieux anticiper les épizooties et de 
proposer des méthodes de luttes contre ses vecteurs 
(culicoïdes) .  
 

Cette action consiste donc à: 
 - Déterminer la nature du(des) virus présent(s) à la 
Réunion 
 - Identifier comment il(s) circule(nt) sur les plans   
géographiques et saisonniers 
 - Définir leur temps de présence dans l’organisme 
 

L’action est menée en partie sur le terrain, avec des 
prélèvements sur les animaux (sous forme de 3     
passages à 6 mois d’intervalle) et des analyses en 
laboratoire. 
Elle est couplée à une étude sur  la dynamique des     
 populations de culicoïdes. 

Quels sont les facteurs cliniques d’une HP?  Peut-on 
réaliser un diagnostic différentiel  à partir des seuls 
symptômes de l’animal? Comment optimiser la lutte 
vectorielles? Quel est l’impact économique des HP? 

Autant de questions auxquelles devra répondre cette 
étude à travers plusieurs protocoles de suivi: 
 - en cas de suspicion chez 120 éleveurs  
 - mensuel sur 6 lots SEDAEL  
 - sur des génisses à l’achat sur 10 lots  
 

Ces suivis font l’objet d’un état des lieu initial 
(enquête et prélèvement sanguin) et seront complétés 
par des essais de pièges et de répulsifs contre les 
mouches et les tiques. 
L’objectif étant d’améliorer la prévention, avec de 
meilleurs outils de lutte vectorielle, un état des lieux 
de leur répartition et impact, ainsi que de fiches     
détaillées sur les diagnostics différentiels des HP. 

Cette action est découpée en 2 sous actions en lien avec des pathologies récurrentes dans nos élevages:  
les bavites et les hémoparasitoses. Elles sont menées par le GDS et le CIRAD,  en étroite  collaboration 
avec  la SICA REVIA et la SICALAIT. 

Bavites                                      Hémoparasitoses 



Animation FRCA 
Contact: Pascale ACHARD 
Tel: 06.92.62.41.31 
p.achard.frca@orange.fr 

Directeur de publication: Patrick HOAREAU, 
directeur général de la FRCA 

Rédaction : Pascale ACHARD 
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Les connaissances 
Faire le point sur les systèmes fourragers sur les        
exploitations: c’est l’objectif des enquêtes menées auprès 
des éleveurs des filières bovines pour mieux connaître 
leurs pratiques fourragères et identifier les freins/leviers à 
l’amélioration des pratiques. Les résultats permettront 
d’adapter les outils et le conseil aux besoins terrains. 
Ces enquêtes sont menées en partenariat avec les filières 
bovine, le CFAA de St Joseph et la Chambre d’agriculture. 

 
 
 

 
Faire le point sur la production fourragère de l’île et        
élaborer une stratégie fourragère pour les années à   
venir. C’est l’objectif d’une étude pour: 
 - faire un bilan des ressources fourragères et estimer les 
besoins pour l’élevage  
 -  réaliser un bilan fourrager à l’échelle de l’île  
 - identifier les freins et leviers de pistes d’actions et        
proposer un scénario concerté. 
 

L’étude est menée par BRL ingénierie,             
en étroite collaboration avec l’ARP et         
les filières.  

Valoriser les expérimentations fourragères menées    
depuis plus de 20 ans: traiter les différentes données     
bibliographiques, essais et analyses pour la réalisation des 
outils et référentiels. 

 
Faire le point sur les coûts de production 
des fourrages: l’objectif est de réaliser un 
référentiel qui prenne en compte les        
principaux systèmes de nos élevages. Ce 
travail servira également à mettre en place 
un outil de calcul à destination des         
techniciens. 
 

 

Mettre en place un réseau de parcelles de références: Il 
s’agit de suivre tous les 15 jours un groupe de parcelles 
réparties sur toute l’île et de publier un bulletin trimestriel de 
la pousse de l’herbe. 

LES ACTIONS FOURRAGES 
L’herbe et la gestion des fourrages sont un enjeu majeur pour le développement de nos filières 
ruminants. Menées par l’ARP, en partenariat avec le CIRAD et en lien avec la SICALAIT, la SICA 
REVIA et OVICAP, ces actions se regroupent autour de 3 axes: 
 - Faire le point et mettre à jour les connaissances 
 - Développer des outils de diagnostic et d’aide à la décision pour les techniciens et les éleveurs 
 - Animer, impliquer et former 
 

 
 

Pour faire évoluer la no-
tion de conseil et mieux former les éleveurs à la 
gestion de leur système fourrager,  il est prévu: 
 - la constitution de groupes de progrès 
 - la mise en place d’un programme de formation   

L’animation 

Les outils  
Développer des outils de diagnostic et de    
conseil  pour : 
 - le calcul du bilan fourrager et du potentiel de 
production à la parcelle 
 - le calcul des coûts de productions  
 - la gestion du pâturage tournant 
 - la fertilisation à la parcelle 
 - la nutrition minérale des fourrages 
 

Développer des outils de gestion et d’aide à la 
décision comme: 
 - l’herbomètre pour kikuyu 
 - les plannings fourragers 
 - l’agenda fourrager 
 - un guide à la fertilisation des prairies 
 - des fiches techniques  

8 bis route de la ZI N°2 - 97410 SAINT PIERRE 

Pâturage tournant sur une     
exploitation laitière  des Hauts 

Animation d’un stand 
sur les fourrages lors 
des Agrofert’Iles junior 


